Fiche méthode, dissertation d’Histoire des Arts.

Le sujet peut être proposé sous deux formes : 

- une question, ou une affirmation à discuter

- une citation à discuter.

Il sera large et vous permettra de puiser dans le corpus des œuvres et des artistes étudiés.

Dans tous les cas il ne s’agit pas de restituer un cours par cœur mais de mener une réflexion à l’aide d’exemples précis que vous situerez dans l’espace et dans le temps. La réponse bien sûr doit être nuancée. Eviter les formules convenues («… c’est une période très importante. », « c’est un artiste très important »), affirmations à l’emporte pièce ou simplistes 

N’hésitez pas à critiquer le propos s’il s’agit d’une citation.

Au brouillon vous « décortiquez » le sujet terme par terme, mot par mot, y compris les mots qui les mots de liaison (et/ou/chez/dans…) vous élaborez votre plan qui peut être démonstratif, chronologique (pour montrer une évolution mais gare aux découpages trop schématiques) ou thématique (en y intégrant les évolutions). Évitez le plan - catalogue d’œuvres ou d’artistes !
Trois parties sont à rédiger :

1. Une introduction qui évite les banalités, les formules passe-partout. Il vaut mieux partir de quelques généralités sur la période. Ensuite il faut reprendre l’énoncé pour définir brièvement les termes puis poser votre problématique et annoncer le plan.

2. Le développement 

Il est composé de parties (une ligne d’espace entre deux grandes parties) et de paragraphes (un simple passage à la ligne), comprend impérativement des transitions, directement reliées au sujet, entre les paragraphes et les parties. Une idée au début du paragraphe accompagnée d’exemples précis d’oeuvres toujours soulignés (voir ci-dessous). Tout changement d’idées est marqué par une phrase de transition qui relie avec ce qui précède sans oublier de renouer régulièrement avec la problématique du sujet qu’il ne faut pas oublier !
Les titres des œuvres (artistiques ou littéraires) sont soulignés, les expressions latines et étrangères en italique, les citations entre guillemets. Veillez à l’Orthographe des noms propres, aux majuscules (vocabulaire religieux : Nativité, Adoration, Passion, Résurrection…)

Plus généralement, veillez à l’orthographe et à la grammaire, au style d’écriture qui doit être le plus soutenu possible,  ainsi qu’à la qualité de la réflexion.

-> Comment insérer les exemples dans la dissertation ?

Les œuvres sont toujours attribuées, localisées, datées, présentées dans leur contexte.  Comment en parler dans une dissertation ?
 - Constituez de simples séries iconographiques pour montrer qu’un motif (p. ex les putti, les pilastres comme cadre, le drapé…) ou un « type iconographique » (par exemple le Christ du Jugement dernier) est répandu à une époque sans pour autant analyser chaque exemple. En architecture, les séries peuvent être des édifices à fonction identique, à structure identique (distribution des pièces en étages, plan libre…) des éléments particuliers (façades, ornementation…)
 - Faites des petits commentaires ponctuels comme des « études de cas » quand une œuvre illustre très bien ce que vous voulez démontrer. Il n’est pas nécessaire de citer un très grand nombre d’œuvres, surtout si vous ne faites que les citer sans véritable description. La même œuvre peut revenir plusieurs fois dans différents moments du développement.


Petit rappel sur le commentaire d’œuvre :
              -> la forme : quel est l’aspect visuel de l’œuvre ? (format, cadrage,lumière, attitude est aspect des personnages, relation entre eux, type de perspective…

 -> le sens de l’œuvre (iconographie et iconologie) : interprétation des thèmes, symboles, qui permettent de déchiffrer la signification des motifs visibles, de comprendre les intentions de l’artiste 

  -> dans quel contexte historique, socio-économique l’oeuvre a-t-elle été produite ? Dans quelles conditions (lieu, groupe social et ses goûts, commanditaire(s))

 -> Situez l’œuvre dans le corpus de l’artiste et par rapport à d’autres artistes (styles, périodes) : quelles choix et évolutions stylistiques traduit-elle ? L’artiste se conforme-t-il aux représentations traditionnelles ou innove-t-il et comment (modèles réels, perspective, idéalisation..) ? Quelle est donc la « filiation » de l’œuvre que ce soit vers le passé ou par la suite si elle a « fait école » ?  A vous de choisir les œuvres qui vous paraissent importantes pour ce corpus.

  Attention ! Faire référence à des faits non artistiques est indispensable mais pas dans une grande partie séparée, vous risquez de sortir du sujet !
    -> N’oubliez pas de faire référence à la perception de l’œuvre : tant à l’époque de sa création (lieu de destination public ou privé,  laïc ou religieux, destinataire…), aux débats qu’un créateur a pu susciter ou nourrir.

3. Conclusion.
Vous résumez brièvement votre développement, vous nuancez votre réponse (-> interprétation) de la problématique du sujet et vous ouvrez vers d’autres genres, d’autres périodes, qui tout en ayant un rapport avec le sujet n’en font pas partie.

Récapitulatif
1. Problématiser.

- règles de la dissertation

- cohérence du propos (attention aux mots de liaison qui doivent être logiques)

- problématique générale (+ mini-problématiques ponctuelles dans les paragraphes)

- veiller au hors-sujet !!!

2. Utilisation du corpus des œuvres vues en classe.

- connaissances (description, tel ou tel détail significatif) et ekphrasis ( précision de la « citation » du détail de l’œuvre), œuvres datées et localisées (aussi précisément que possible)

- capacité à intégrer l’œuvre dans sa démonstration et non pas lister des œuvres « en vrac » ou sans explication («expressions du genre « nous pouvons encore citer… » sont à proscrire.
- pertinence des regroupements d’œuvres en fonction des périodes, de l’idée, du style.
- compréhension des œuvres citées (forme – signification – fonction - originalité éventuelle de l’artiste).

3. Expression écrite.

Orthographe y compris des noms propres

Précision du vocabulaire

Style soutenu
